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E t a t s - U n i s / U n e
marque de tampons
hygiéniques devant la
justiceCalifornienne, grande,blonde, basketteuse dehaut niveau et manne‐quin, Lauren Wasser adû être amputée d'unejambe à la suite d'un syn‐drome du choc toxique,une maladie infectieuserare mais très grave, pou‐vant entraîner la mort. Cesyndrome est causé parune toxine bactérienneappelée (TSST‐1). Lajeune femme et sa mamanont décidé de poursuivrele groupe Kimberley‐Clark Corporation, fabri‐cant de la marque detampons Kotex qui aprovoqué ce choctoxique.
France/Décès pro-
grammé pour un bébé
plongé dans le comaÀ Angers, les parents dela petite Ayana, septmois et plongée dans lecoma depuis 40 jours,suite à une double vacci‐nation par son médecin,ont rejoint les médecinset accepté la décision deprogrammer le décès deleur "ille. Une procédure,recommandée parl'équipe médicale et lesexperts, qui vise à met‐tre "in aux souffranceslourdes de l'enfant dontle cerveau a subi desdommages irréparablesaprès de très fortes "iè‐vres et des convulsions.
Chili/Un fœtus momi-
!ié dans le ventre d'une
nonagénaire
"C'est une découverte for-
tuite qui n'a rien à voir
avec les causes de l'exa-
men de la patiente", ontprécisé ses médecins àune radio locale. Eneffet, en faisant passer àcette femme de 92 ansune radiographie deshanches, les médecins ontconstaté la présence de cefœtus, vieux de cinquanteans et pesant près dedeux kilos. Pour des rai‐sons inconnues, le fœtusavait visiblement cessé dese développer à sept moisde grossesse et s'était mo‐mi"ié, sans que sa por‐teuse ait connaissancede sa présence
Angleterre/Plutôt ses
seins que ses enfantsÀ 31 ans, Naica Gibsonne rêvait que d'unechose : une nouvellepaire de seins. Seule‐ment, une telle opéra‐tion coûte cher. Pour la"inancer, cette mère dequatre enfants, origi‐naire de Tottenham (An‐gleterre) a trouvé unesolution peu glorieuse :elle a réduit ses dé‐penses du quotidien, etce sont ses enfants quiont fait les frais, rap‐porte le Daily Mail.
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L'anémie, encore appelée
carence martiale est une
pathologie fréquente chez
la femme durant la gros-
sesse. Elle se caractérise
par une diminution du taux
d'hémoglobine en dessous
de 11 g/dl de sang, due
aux besoins en fer qui se
multiplient considérable-
ment.SELON le Dr Diarra Nou‐houm, gynécologue‐obsté‐tricien dans une structuresanitaire privée de Libre‐ville, la cause la plus fré‐quente de l'anémie oucarence martiale est lemanque en fer dont les be‐soins augmentent durantla grossesse. En effet, c'estle fer qui permet le trans‐port de l'oxygène et du gazcarbonique au niveau del'hémoglobine (globulesrouges).

Ainsi, on distingue plu‐sieurs types d'anémie :l'anémie ferriprive, quiconcerne plus de 90 % descas, l'anémie due à une ca‐rence en acide folique,l'anémie par drépanocy‐tose et l'anémie d'originein"lammatoire dont lescauses sont le sida, les can‐cers, la tuberculose, lesmaladies rénales, ….Des signes cliniques sontdécelables chez la femmeenceinte, notamment  l'as‐thénie ou fatigue, l'aug‐mentation de la fréquencecardiaque ou tachycardie,les dif"icultés respiratoiresà l'effort (la marche), puisau repos, la pâleur, les ver‐tiges, les céphalées, sontautant de signes qui doi‐vent alerter la femme en‐ceinte, renchérit lemédecin.Les facteurs de risque chezles femmes sont les gros‐sesses rapprochées, lesgrandes multipares (plu‐sieurs enfants), les gros‐

sesses gémellaires (ju‐meaux, triplés…). Lesconséquences ou les com‐plications de l'anémie sontla prématurité, le retard decroissance utérin, les nou‐veaux nés hypotrophes, lesrisques élevés d'infections,les avortements spontanésencore appelés faussescouches, la mort fœtale ouau cours du travail, la dys‐tocie dynamique et effortsexpulsifs insuf"isants, lamorbidité et mortalité néo‐natales.S'agissant des moyens deprévention, le Dr DiarraNouhoum fait savoir qu'ilexiste tout de même un dé‐pistage systématique parun examen biologique ap‐pelé "numération san‐guine" ou "hémogramme"chez toutes les femmes en‐ceintes.Aussi, un traitement parsupplémentation en fer(par voie orale) est‐il asso‐cié au traitement de cettemaladie. Il s'agit de sulfates
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ferreux, d'acide folique,voire de transfusion san‐guine pour des cas d'ané‐mie sévère.Un apport alimentaire,ajoute le médecin, permetde mieux contrôler et de di‐minuer le taux d'anémie. Il

s'agit de la consommationde légumes types féculents(épinards, haricots verts,feuilles de manioc ou de ta‐rots…) la viande rouge, lejaune d’œuf, le chocolat, lepoisson et le foie ne sontpas en reste.

Votre enfant est épuisé, il a
besoin de faire sa sieste.
Vous le savez mais vous
n'arrivez tout simplement
pas à le coucher. Alors,
vous commencez à vous
demander comment réus-
sir à le faire dormir. Voici
quelques petites astuces
qui pourraient vous aider à
y arriver.IL est tout d'abord intéres‐sant de noter que les en‐fants, tout comme lesadultes d'ailleurs, dormentmoins ou moins bienqu'avant. Pour en com‐prendre les raisons, il n'y aqu'à regarder un peu leshoraires des nouveaux pa‐rents : dans la majorité desfamilles, le couple travaille,l'enfant est donc tributairedu cadran. Les parentssont beaucoup plus occu‐pés, les enfants eux‐mêmesont beaucoup plus d'activi‐tés qu'avant. Tous ces fac‐teurs peuvent avoir unimpact sur le sommeil del'enfant.En outre, comme l'inacti‐vité est elle‐même considé‐rée comme une perte detemps aux yeux de beau‐coup de parents, l'enfantpeut percevoir la siestecomme telle. Les parentssont davantage en mouve‐ment pendant le jour. Ducoup, l'enfant est plus sti‐mulé et se retrouve sou‐vent en déplacement pourl'heure de la sieste. Normalqu'il n'ait pas envie de dor‐mir !Pour favoriser le sommeilchez l'enfant, certains pa‐rents ont recours aux

blâmes. Ce qui est décon‐seillé. La colère de l'adultepeut le perturber, souli‐gnent des confrères enligne. « Si vous vous devez
d'être ferme, puisque vous
savez très bien qu'il doit
dormir et que c'est sans
compromis, essayez le plus
possible de garder votre
calme. Les parents peuvent
expliquer au petit que
même s'il ne dort pas, il doit
rester une heure au lit, à se
reposer. Il y a fort à parier
qu'il trouvera le sommeil.
Sinon, le repos lui aura de
toute façon été béné!ique.
Soyez douce et détendue. »Par ailleurs, beaucoup deparents se plaignent queleur enfant soit très fati‐gué, rechigne, fait des ca‐prices et pourtant, refusede faire la sieste. Il est im‐portant d'observer et derepérer les signaux de fa‐tigue et de sommeil de l'en‐fant. « S'il baille, se frotte les
yeux, se colle à sa maman,
réclame son doudou, sa su-
cette ou son biberon, il est
probable qu'il ait envie de
dormir. Même s'il n'était
pas prévu que la sieste
vienne à cette heure, pro!i-
tez-en et bercez-le. Pour
ceux qui croient que s'il ne
fait pas de sieste, bébé dor-
mira mieux et plus tôt le
soir venu, détrompez-vous !
Cela pourrait être bien pire.
La première règle d'or est
donc de comprendre que
l'enfant a besoin d'au moins
30 minutes de repos avant
la sieste et le dodo du soir,
pour que son corps et son
esprit se préparent à l'en-
dormissement. Aussi, est-il
préférable de ne pas donner
de jus sucré avant la sieste.
Il pourrait agir comme sti-
mulant. Évitez également
les boissons gazeuses qui
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contiennent de la caféine »,à en croire les spécialistes.Aussi, une heure avant lasieste de leur poupon, lesmamans peuvent‐elles leur
choisir une activité qui necréera pas d'interactionavec quelqu'un d'autre. Ilpourrait dessiner, écouterde la musique. Et pourquoi

pas lui faire un massage ? Toutes ces petites astucespeuvent aider les mamansà faire dormir leurs en‐fants.


